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AU FIL DES REGISTRESPAROISSIAUX:
UNE.SOURCE DE L'HISTOIRE WOIPPYCIENNE

armi les innombrables documents qui
permettent à l'historien de reconstituer le
passé, les registres paroissiaux sont sans

doute l'un des plus originaux et, malgré le caractère
répétitif des formulations, des plus passionnants à lire et à
compulser. Ces registres, dans lesquels, sous l'Ancien
Régime (et' notamment à partir de la fin du XVIIe siècle) le
curé de la paroisse inscrit, au fur et à mesure qu'il les
célèbre, les actes de baptêmes, mariages et sépultures,
sont d'abord le matériau de base de la démographie
historique, science née dans les années 50-60 dont l'objet
est la reconstitution des structures démographiques
d'autrefois: nuptialité, fécondité et mortalité. Pour les
généalogistes, les registres paroissiaux sont également une
"banque de données" de premier ordre - mais non la

. seule- qui leur permet de reconstituer les familles.

Mais, au-delà de la simple énumération des baptisés,
époux et défunts de la communauté paroissiale, les
registres offrent un autre intérêt: la présence, au gré de la
plume du curé rédacteur, d'indications, annotations et faits
de nature diverse (certaines, comme la première rapportée
ci-dessous, procèdent d'une obligation) apportant sur
l'existence de nos ancêtres et la vie quotidienne de la
communauté qu'ils forment, un éclairage particulier, tantôt
émouvant, tantôt édifiant.

A titre d'exemples voici, glanées au fil des pages des
registres woippyciens, quelques-unes de ces annotations:
attitude devant la mort, rôle de la sage-femme, enfants
trouvés, enfants en nourrice, niveau d'alphabétisation,
naissance d'enfants îllégitimes, relations d'événements
paroissiaux, elles offrent une vision originale du Woippy
de l'Ancien Régime. .

- 12 novembre 1680 : au bas de l'acte de mariage entre
Claude MICHEL et Anne MANGENOT : 1/ ••• et ont lesdites
parties et les témoins signé et marqué, marqué par Claude
Michel d'une croix ayant déclaré ne sçavoir écrire,
semblablement d'une croix par ladite Anne Mangenot,
marqué d'un f par François Mangenot et marqué d'un C
par julliot Mangenot père de l'épouse."

- 15 juillet 1685 : " Le quinzième a été trouvé un enfant
dans un panier nouvellement né, et a été baptisée et
nommée Lucie."

- 18 février 1684 : "Le dix-huitième est décédée et a été
inhumée un enfant nommée Anne âgée d'environ dix
jours, apportée par la servante d'un patron vendeur de
branquin demeurant sur la place d'Armes devant la grande
église de Metz (la cathédrale) pour être mise à nourrice
chez Louis Drapier, ainsi qu'il nous a déclaré, et sa
femme, où elle est décédée, et nous l'avons inhumée dans

notre cimetière de Wappy, après que lesdits Louis Drapier
et Rayonne Lallemand sa femme nous ont assuré qu'elle
avait été beptisée."

- 31 juillet 1695 : "Un enfant trouvé dans le jardin de
Monsieur le Maire qui peut être âgé d'environ deux mois,
et au col duquel il y avait un billet qui portait qu'il était
baptisé et qu'il s'appelait Nicolas, est mort le 30 et a été
inhumé le 31 juillet 1695 dans le cimetière de cette
paroisse à l'assistance d'un très grand nombre des
paroissiens. "

- 21 novembre 1698 : "Anne Lefèvre, fille au sieur
François Lefèvre, maire de Ladonchamps et à Anne
Boulan, est morte le vingt et unième jour du mois de
novembre 1698, et a été inhumée le même jour au
cimetière de cette paroisse à la prière de Mr le curé de
Saint-Livier dont elle était paroissienne, les eaux étant si
grandes devant les ponts de la ville de Metz qu'elle n'a pu
y être conduite ni recevoir les devoirs de la sépulture à sa
peroisse."

- 29 décembre 1698 : Mort d'Agathe Pillot, "après avoir
reçu le sacrement d'extrême onction seulement, ayant été
trouvée incapable par la perte soudaine de sa raison de
recevoir les sacrements". Elle a été inhumée I/àl'assistance
d'un grand concours de monde".

- 5 janvier 1700 : "Un homme inconnu trouvé à
l'extrémité sur le grand chemin de Metz à Thionville vis-à­
vis le sentier appelé Le Saut du Pendu, ban de Woippy,
onze heures ou environ de la nuit du 4 au 5 du présent
mois de janvier 1700, lequel n'a reçu aucun sacrement
parce qu'il est mort dans le même moment sans
connaissance et sans avoir donné aucune marque de
religion, a été inhumé au cimetière de la paroisse le
cinquième jour du même mois à cause que dans la visite
qui en fut faite après sa mort par les gens de justice on
trouva sur lui un chapelet, qui est une marque de
catholicité."

- 6 février 1711 : mort de Jeanne Somnot, mère de Firmin
Daguin, curé de Woippy, inhumée dans le choeur de
l'église "sous la tombe la plus proche de l'autel de saint
Sébsstien."

- 13 mars 1714 : "leenne- Thérèse Malherbe, fille de Mr
jean-François Malherbe, lieutenant du meitre-échevin de
la ville de Metz, et de Madame Catherine Brandebourg
son épouse, est morte à Woippy ...au logis de Dieudonné
Delacour, où elle était à nourrice, âgée de neuf jours; son
corps a été inhumé au cimetière paroissial de Woippy le
lendemain, présents Denis Macherey, domestique dudit
sieur Malherbe soussigné, et Claude Michel son vigneron,
qui a déclaré ne savoir écrire."
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- 5 novembre 1719 : l'Françoise Drapier, femme de
Nicolas Vogeain, vigneron demeurant à Woippy, échevin
de justice, ayant été choisie à la pluralité des voix des
femmes de la paroisse pour les assister dans leurs couches
en qualité de matrone ou sage-femme, elle a prêté serment
ordinaire entre les mains du soussigné curé de Woippy, en
présence de la plus grande partie des paroissiens et
paroissiennes à l'issue des Vêpres".

- 26 décembre 1726 : mort d'Anne Camine: "Elle mourut
sans avoir reçu les droits de l'Eglise à cause que sa mort fut
subite, mais elle avait fait ce jour-là ses dévotions."

- 10 septembre 1731 : baptême de Michel Coinse, fils de
Jean Coinse, boucher au régiment royal Bavière et de
Jeanne-Marie Maire, "le père étant au camp et la mère est
venue accoucher à Woippy."

- 7 mai 1732 : '1... a été baptisée Pierre-Philippe Laurette,
juive originaire de Trèves, après avoir été instruite dans la
religion catholique, apostolique et romaine par les soins et
dans la maison des dames de la Propagation de la Foi en
la ville de Metz, laquelle a eu pour parrain Air Pierre­
Philippe Obellianne, avocat en la cour de Parlement de
ladite ville, résidant pour le présent chez nous, curé
soussigné, et pour marraine Damoiselle Laurette
Séchehaye demeurante chez mesdites dames de la
Propagation; la solennité de la présente cérémonie a été
faite dans cette église ... en présence de plusieurs curés ...
ladite baptisée fille de Joseph Levi, demeurant dans ladite
ville de Trèves."

- 28 août 1734 : mort de Pierre Richard, "ayant mené une
vie très pieuse et été l'édification de la paroisse; il reçut le
sacrement de pénitence avec les marques d'une véritable
contrition. "

- 20 juillet 1736 : "Une fille ayant venu à Woippy étant
grosse y accoucha, la justice lui ayant fait prêter serment
pour savoir de qui était cet enfant, elle a affirmé que le
père était un capitaine de milice nommé le sieur Joseph
Delaborde, et elle a dit aussi avec serment se nommer
Charlotte Deschamps, elle est d'Essey."

- 20 juillet 1737 : Dominique Nau (12 ans) "est mort
subitement le 20 du mois de juillet, allant glaner a été
trouvé mort sur le chemin, s'étant assis comme pour se
reposer, rendit son âme à Dieu."

- 15 février 1743 : "Un garçon d'environ six mois, fils de
Jacques Paulin et de Françoise Thiriet, immédiatement
après la mort de sa mère tiré de son sein ... après avoir
donné des signes de vie avant et même après son
baptême, a été baptisé sur-le-champ par Claude
Bourguignon, pâtre au village ... et décédé un moment
après a été inhumé le même jour sur le soir...avec sa mère,
ayant été renfermé dans son sein."

- 28 février 1747 : naissance de trois garçons de
Dominique Poinsignon et de Marie Marchal, "baptisés par
la matrone au moment de leur naissance à cause de péril

de mort qui en effet s'en est ensuivie peu après, un
troisième garçon qui a précédé les deux autres n'ayant pas
eu le bonheur de recevoir le bsptême."

- 29 décembre 1748 : Election de deux nouveaux échevins
d'église (membres du conseil de fabrique), Dominique
Poinsignon et Jacques Lapointe, "élus à la pluralité des
voix."

- 4 octobre 1754 : démission de l'abbé Marchand, curé de
Woippy: "Jeme suis démis entre les mains de Mr l'abbé de
Mareil, vicaire général, de la cure de Woippy, à cause de
l'éloignement de l'église."

- 13 février 1765 : "Vers minuit et demi est né un enfant
fils légitime de Jean Brion, maréchal-ferrant et de Jeanne
Woirhaye ... Il a été baptisé à la maison à cause du péril de
mort, un instant après sa naissance par Madeleine
Massenet matrone en ce lieu ... Vers dix heures et demi du
matin est né un second enfant ... il a été baptisé sous
condition de vie immédiatement après sa naissance par le
sieur Bousquet chirurgien des prisons de Metz en
présence de quelques autres chirurgiens ses confrères."

- 28 janvier 1775 : inhumation de François Vogeain, père
d'Antoine "qui est en apprentissage de la profession de
chandelier chez Pierre Bouchot chandelier rue
Chaplerue."

- 20 septembre 1777 : décès de Joseph Leclerc (32 ans),
"inhumé dans le cimetière de cette église le soir du
lendemain de son décès avec la permission de Monsieur le
Procureur du Roy à cause de l'état de putréfaction du
défunt attestée par Nicolas Masson, régent d'école, et
Antoine Hennequin, vigneron, maire de la communauté."

- 31 mars 1778 : Ondoiement (baptême d'urgence
administré par la sage-femme) d'une fille de Jean-Baptiste
Somny et de Marguerite François, "au moment même
qu'elle a été tirée du sein de sa mère à cause du péril de
mort". La mère, morte en couches, est inhumée le même
jour, "ainsi qu'une fille tirée de son sein, âgée de quelques
minutes."

- 28 janvier 1779 : mort de Nicolas Remiatte (75 ans),
"privé par accident d'une de ses jambes."

- 11 mars 1779 : décès d'Anne Hurlin, de Sainte-Agathe,
inhumée rapidement avec la permission du Procureur du
Roi "à cause de l'enflure extraordinaire de la défunte et
l'odeur infecte de son corps."

- 27 septembre 1781 : "La nuit du 26 au 27 septembre est
mort de mort subite un pauvre homme mendiant, sans
pouvoir conneîtte ni son nom, ni son lieu de domicile,
muni cependant d'un livre de piété, qui nous a fait juger
qu'il était de la religion catholique, apostolique et
romaine, dans la grange de Charles Demange, laboureur,
où il s'est réfugié par rapport à sa grande pauvreté ... âgé
suivant qu'il nous a paru aux environs de 65 ans."

- 22 mars 1785 : Barbe Hennequin (66 ans), "décédée à
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l'hôpital de Bon-Secours de Metz (situé alors rue
Cham bière) d'une hydropisie gangreneuse qui exige
qu'elle soit inhumée au plus tôt, suivant le certificat de
Soeur Rose."

- 22 février 1786 : baptême d'un enfant mâle de
Dominique Gusse et d'Anne Rémy: "Ce baptême a été
administré à la maison à cause du péril de mort par
Monsieur Le Lorrain, chirurgien accoucheur de Metz."

Dans les registres des paroisses voisines, nous avons relevé
quelques annotations tout aussi intéressantes; ainsi en est­
il de celle de Saint-Baudier, actuelle La Maxe, pour le
mois de février 1791 :

- "L'an 1791, le vingtième jour du mois de février, jean
Léon Baudiel (auparavant nommé Leib, ou Léon, Caïn),
juif de naissance, âgé de 19 ans, du village d'Ennery, fils
de Marc Caïn, juif; boucher audit lieu, et de Guédelen, ou
Guittele, Caïn sa femme, a été baptisé ... Ledit jean Léon
Baudiel a déclaré publiquement qu'il supprimerait dans
ses signatures le nom odieux de Caïn ... et qu'il prenait
-pour surnom Baudiel, regardant la paroisse de Saint­
Baudier comme sa famille désormais, pour y avoir pris une
nouvelle naissance le 20 février 1791. Il est né de Dieu,
par saint Baudier, et de l'Eglise (le curé baptisant est
comme le représentant de saint Baudier et l'instrument de
Dieu, et les parrain et marraine avec les paroissiens
représentent l'Eglise dont ils sont membres)."

- "Le jour de la Purification, Anne Lallié, femme à joseph
Duval, manoeuvre à Turry, est accouchée d'un enfant,
mort dans son sein depuis 40 jours à ce qu'on prétend,
pour s'être appuyée et serré le ventre en se baissant au­
dessus d'une maye à pétrir, pour prendre et lever quelque
chose. Il a été enterré secrètement dans une séparation du
cimetière."

Dans le registre paroissial de Saulny il est fait mention, en
1765, d'un illustre représentant de la vie religieuse et
culturelle messine, Dom Jean FRANCOIS, prieur de
l'abbaye bénédictine de Saint-Clément, et futur co-auteur,
avec Dom Nicolas TABOUILLOT (moine de l'abbaye
Saint-Symphorien), de la célèbre "Histoire de Metz",
publiée en 6 volumes de 1769 à 1790 : Dom Jean François
fut cette année-là parrain de l'une des cloches de l'église
de Saulny:

"L'an mil sept cent soixante cinq, le sixième novembre a
été bénie la troisième cloche de l'église paroissiale de
Saulny par moy curé soussigné, et a eu pour parrain Dom
jean François, Prieur de l'abbaye de Saint-Clément de
Metz ordre de Saint-Benoit. membre de l'Académie Royale
des Sciences et des Arts de la même ville, et pour marraine
Dame Pauline Louise Anne de Meriori, épouse de
Monsieur Charles de Cheppe seigneur de Saulny et autres
lieux, conseiller du Royen sa Cour de Parlement de
Metz".

A Norroy-le-Veneur, enfin, figure en juin 1789 l'acte de

sépulture de l'ancien curé Nicolas Antoine:

l' Ce jourd'huy treizième jour du mois de juin 1789 a été
inhumé sous la tombe devant la croix du cimetière de
cette paroisse le corps de Messire Nicolas Antoine, ancien
curé de Norroy ... Furent présents à ses obsèques et
enterrement Monsieur jean Adam son neveu et curé dudit
Norroy, les sieurs Nicolas Adam, avocat au Parlement,
Pierre Adam et joseph Sponville ses neveux, Messieurs
Labriet curé de Moutiers, Leclerc curé de Marange,
Falentin curé de Saulny, Simon administrateur
d'Amanvillers et Dumere curé de Pierrevillers, qui a fait la
cérémonie de l'inhumation."

Ainsi, les registres paroissiaux, si precieux pour la
démographie historique et la généalogie, offrent à
l'historien une mine de renseignements divers, apportant
sur l'existence de nos ancêtres un éclairage particulier.

B.P

Electionde la sage-femme de Woippy: Madeleine Massenet (4 février 1753)
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